
Double carence
Bien que prévus, les résultats des élections de la nation. Le pathétique appel du vénéra

législatives italiennes posent aux hommes po-
litiques de cette nation un problème extrê-
mement difficile à résoudre. Ils augmentent
l'Instabilité , non seulement clans la péninsule
mais encore en Europe occidentale, et s'appa-
rentent indirectement à la crise française.

Dans les deux pays, on est à la recherche
l'une Insaisissable majorité. Les nations an-
iflo-saxonnes ne connaissent pas semblable
mécompte, parce qu 'elles ont su éviter l'é-
pappillomont de l' opinion. Dans ces peuples,
Dn ne vote pas pour un parti , en déposant
lans l' urne une liste dont on connaît à peine
les noms et personnalités qu 'elle comporte,
mais bien pour un homme, un seul , qui s'est
présenté à chacun et dont on apprécie les mé-
rites ou le talent.

En Italie , fa u te d'individus , qui , séparé-
ment , dans chaque circonscription , déchaî-
tent l'enthousiasme, les gens approuvent ou
lésapprotivent doctrines et idéologies, voire
même régime ! Comment peut-on en effet
rapprocher d' un gouvernement républicain,
les monarchistes dont l'objectif unique est de
replacer un roi sur son trône ? Comment
peut-on associer à une entreprise gouverne-
mentale stable et durable des gens qui rêvent
ie la renverser pour instaurer soit une dicta-
ture de gauche , soit d'extrême-droite ?

M. de Gasperi a stigmatisé tous ces erre-
ments. Mais en grand homme d'Etat qu 'il est,
1 lui faut tenir compte de la situation telle
qu 'elle se présente , et ne plus ergoter sur les
:nuses qui ont amené l'effritement des partis
Dourgeois.

La misère reste grande, en Italie , aussi bien
Sans les villes que les campagnes. Or le man-
que est un mauvais conseiller. Les salaires des
ouvriers sont insuffisants , la réforme agraire
est loin d'être achevée, tfn sourd mécontente-
ment mine la santé populaire. Bien que, de-
puis la défaite, un courageux et continu re-
dressement soit «patent, il reste beaucoup à
faire. De plus, l'Italien est vif , impulsif , idéa-
liste. Ce qu 'il n 'a pas expérimenté le tente.
L'inédit lui plait , quitte à en revenir. Il con-
naît le programme et les idées de ceux qui
sont présentement au pouvoir. Rien ne fati-
gue comme l'habitude ! Comme les résultats
tangibles sont , pour l'heure , médiocres, il rê-
ve de nouvelles méthodes et d'autres moyens.
Les fastes du fascisme, la grande période de
la royauté, les promesses du communisme, le
fascinent , et ceux qui n 'ont pas la tête «bien
plantée sur les épaules , sont attirés par toutes
ces solutions brillantes. C'est compréhensible ;
c'est humain , surtout quand on vient de chan-
ger de régime ct qu 'on a connu la défaite,
l'occupation , les destructions et la ruine. Il
manque à ee peuple une tradition «politique
que la république ne pourra que susciter à la
longue. C'est un dur chemin à parcourir , sur-
tout lorsque les bons exemples ne foisonnent
pas. au delà des frontières !

Ce qu 'il y a de plus inquiétant , c'est qu 'on
a assisté A la cristallisation de quatre forces
qui s'excluent ; les gauches dominées par les
extrémistes ; le centre catholique qui a main-
tenant pratiquement amalgamé tous les autres
petits partis bourgeois et républicains ; les
monarchistes ct les fascistes. Ces deux der-
nières forces, négligeables lors de la dernière
consultation populaire, s'affirment à nouveau
et emportent l'adhésion de très nombreux jeu-
nes qui, n'ayant pas connu la déconfiture du
régime précédent, n 'en imaginent que les ap-
pels ronflants et les manifestations bruyantes.
Il n'est pas jusqu 'aux gauches qui n'aient ga-
gné des voix depuis que M. Malenkov a adou-
ci la manière communiste. Sous les coups pro-
venant de trois directions totalemen t diffé-
rentes, il n 'y a rien d'étonnant à ce que le
bloc gouvernemental se soit effrité.

Devant les carences française et italienne,
la Communauté naissante des six puissances
occidentales, qui devait tenir ses assises pé-
riodiques ce mois, s'est vue dans l'obligation
de les différer. Et ce n'est qu 'un début !

En France, la crise est beaucoup plus mo-
rale que politique. Ceux qui sont aux respon-
sabilités n "ont plus de principes directeurs. On
nage dans l'incohérence. Le parlement est de-
venu un échiquier sur lequel on « j oue » , sans
plus songer aux intérêts supérieurs du pays,

ble M. Herriot est symptomatique à cet égard,
bien que le philosophe qu 'il est «maintenant
soit responsable, pour une part , des erreurs
commises dans le passé, lorsque, militant, il
était au pouvoir. Mais ce qui manque actuel-
lement, outre-Jura, ce sont les hommes de
caractère ; des hommes que souvent on n'ai-
mait pas, mais dont on ne pouvait nier le pa-
triotisme , la compétence et le courage. Un
Raymond Poincaré, un Ohéron même, un Ma-
ginot , un Clemenceau ! Tous ces noms rap-
pellent des heures tragiques, mais ils s'impo-
saient à leurs compatriotes en ces moments
douloureux. Il n 'y a plus d'hommes d'Etat, il
n'y a que des politiciens. Ces derniers suffi-
sent dans les «périodes de vaches grasses, mais
ils sont incapables de «dominer la situation,
dès que déferle la tempête. Or le franc est au
bord de l'abîme et la jeunesse est décimée en
Indochine. L'immoralité s'étale au grand jour
et dans tous les domaines. Où est l'homme
qui , sans sortir de la légalité, sera assez
« grand » pour s'imposer à tous les Français ?
Déjà Washington réclame un interlocuteur
pour les rendez-vous des Bermudes, avec me-
nace de siéger à trois. De son côté le Chan-
celier Adenauer voudrait négocier et la com-
munauté européenne table sur la France. Elle
est indispensable à l'équilibre, non seulement
de notre continent, mais du monde civilisé.

Me M.-W. Sues.

Pour notre ravitaillement en énergie

Où en sommes-nous ?
La question est d ' importance.  Elle mérite quel-

ques commentaires.  Dans ces colonnes , nous en
avons déjà débattu , et c'est pourquoi il peu t être ju-
dicieux d'ajouter ici quel ques propos «à l'étude de
ce problème d'avenir. Dans les cercles les plus éten-
dus , on discute en effet de p lus en plus de cette
«question de « l'énergie » et du ravitaillement qu 'elle
imp li que nécessairement. On sait parfaitement que
nos réserves hydrauli ques ne sont pas inépuisables.
On sait également que la consommation électrique
eu Suisse augmente régulièrement dans des propor-
tions constantes et même considérables. Selon cer-
tains calculs , tout  porte à croire que dans une
quinza ine  d'années , nous aurons épuisé en Suisse
toutes nos possibilités <le mise en valeur de notre
product ion d'énerg ie h y drauli que. A ce moment-là ,
que ferons-nous ?

Lo sujet est d ' importance. Certains parl en t déjà
d' importer  de l'énerg ie électri que , alors que nous en
exportons au jourd 'hu i  ! A cet égard , ne serait-il pas
sage de revoir le problème «dans son entier , en te-
nant  compte des exemp les — notammen t —, que
nous tirons de Genève et du Locle, où la coordina-
tion des services du gaz et de l'électricité sont une
réalité '. Il f au t  bien se remire compte que les gise-
ments de charbon ont des « réserves », actuellement
encore, pour <lcs centaines d'années. Ce qui revient
à dire que nous pouvons encore utiliser de façon
judicieuse nos usines à gaz , pour le ravitaillemen t
en chaleur, tant  de la population que de l'artisanat
et de nombreuses industries , pour une périod e as-
set prolong ée ! D'autant  p lus que nos usines à gaz.
précisément , nous apportent  leurs sous-produits, in-
dispensables à la chimie moderne.

Rien ici-bas n 'est inépuisable. L'électricité comm e
le charbon. Et après il y aura l'emploi « civil » de
la force atomi que. Mais en attendant il serait sim-
plement normal <le t i rer  le rendement maximum de
ce que nous poss«édons, aussi bien l'électricité que
le gaz. Et ce dernier est loin d'être utilisé comme il
pourra i t  l'être, techni quement et commercialement.
On nous demandera pourquoi... Mais ceci est une
antre histoire , à laquelle nous pourrons revenir. LTn
fai t  est là : l'exemple de Genève et du Locle, en ce
qui concerne la Suisse romande. H est certain qu'en
réservant à l'une et à l'autre source de ces deux
énergies la mission prati que qui lui revient , et ou
elle donne son maximum, nous aurons la faculté
d'assurer notre ravitaillement en énergie. Mais en-
core faudrai t - i l  vraiment  vouloir tirer du gaz le ren-
dement total  que nous pouvons en obtenir. C'est une
question à laquelle il sera instructif de revenir.

(n.)

Les inondations au Val-de-Travers

Les pluies diluviennes de ces derniers jours ont pr ovoqué de grosses inondations au Val-de-Travers où
l'Areuse a débordé. — Notre pholo : les inondations enlre Métiers et Fleurier.

DE JOUR EN JOUR

La cinquième Suisse
«C'est aux Suisses de l'étranger «qu 'est réseirvé cet-

te année le produit de la collecte du 1er août.
Mais ne vous y méprenez pas : il n'est question ni
de leur faire l' aumône , ni de les secourir de quel -
que «façon que ce soit. C'est à une action d'un gen-
re très particulier que vous êtes appelés à donner
votre appui. . „- -, ,

Des Suisses, il y en a dans tous les «pays du mon-
de. Ici , en Afri que du Nord , par exemple, ou en
Améri que, leurs colonies s'accroissent et se déve-
loppent. Là, au contraire , l 'émigration ayant  cessé,
elles vieillissent et s'étiolent.  C'est le cas dans la
plupar t  des pays qui nous entourent .  Ailleurs , en
Europe orientale , notamment,  autrefois florissantes,
elles ont aujourd'hui presque disparu. Au total , on
compte . environ 250,000 Suisses à l'étranger. I I . y  en
avait davantage avant la guerre , mais leur nombre
pourrai t  augmenter «à nouveau le jpur  où les diffi -
cultés économiques pousseraient les jeunes à s'expa-
trier. Quoi qu 'il en soit , la populat ion de la « cin-
quième Suisse » correspond à celle d'un grand can-
ton.

Partout , les Suisses de l 'étranger se sont groupés.
Des « sociétés de bienfaisance » témoi gnent de la
solidarité qui les uni t .  A la grande époque de l'é-
mi gration , elles leur ont permis d'aider , de sauver
même bien souvent ceux qui étaient  partis à l'a-
venture , et contre qui la malchance s'était achar-
née. Aujourd'hui , grâce à elles, un soutien est as-
suré aux vieillards , aux .  malades. Des clubs , des sec-
tions de la Nouvelle Société Helvétique , des chora-
les, des associations sportives (de tir. notamment)
offrent à nos compatriotes l'occasion de se retrou-
ver régulièrement pour se délasser , pour assister à
des conférences ou à des mani fes ta t ions  artistiques ,
pour fêter le 1er août et d'autres anniversaires pa-
trioti ques.

Nombre de colonies ont en outre des journaux  ou
des «bulletins (on en compte une t ren ta ine) ,  et mê-
me des écoles, dont deux , celles de Nap les et de
Gênes, sont p lus que centenaires, tandis que d' au-
tres, créées tout  récemment en Améri que la t ine , con-
naissent un «brillant essor. Dans ces écoles (il y en a
15, avec 2400 élèves, dans 7 pays),  des maîtres suis-
ses forment dans un esprit suisse les enfan t s  de nos
compatriotes , leur enseignent nos langues na t iona les
notre histoire, leur apprennent la fidélité à nos
traditions. Enfin , «les prote stants de plusieurs colo-
nies ont fondé des églises suisses.

Vous le voyez , les Suisses de l'étranger possèdent
leurs propres institutions ; ils pourvoient eux-mêmes
à leurs besoins, et manifestent de cent façons leur
attachement à nos idéals nat ionaux.

lils ne demandent  pas d'aide directe. En revanche ,
ils désirent avoir en Suisse des répondants ; sou-
cieux de maintenir  avec le pays qui est le leur le
contact spirituel et moral le plus intense, ils deman-
dent qu 'il y ait quel que part un centre où l'on se
préoccupe de venir à la rencontre de leurs besoin? ,
un centre auquel ils puissent s'adresser pour obte-
nir des renseignements, des conseils, des livres, des
fi lms, des conférenciers.

Ce centre existe. C'est le Secrétariat des Suisses
à l 'étranger de la Nouvell e Société Helvétique, fon-
dé au lendemain de la première guerre mondiale,

sur «l'initiative de . Robert de Traz. D'autres associa
lions s'emploient également , dans des secteurs dé
termines, a maintenir  les liens qui nous unissent à
la cinquième Suisse : le Comité d'aide aux .écoles
suisses de l 'étranger , Pro Juventute et le Secours
suisse notamment .  Organismes privés, don t la tâche
est toute de dévouement , ils ne sont riches que de
la confiance qui leur est témoi gnée et des fonds que
la générosité publi que met à leur disposition.

De l'argent qu 'ils reçoivent , que font-ils ? Voici
quel ques exemp les :

Avez-vous songé à ces jeunes gens nés à l'étran-
ger qui viennent en Suisse faire leur école de re-
crues, et qui souvent n'ont pas «de parents pour les
recevoir pendant  leurs congés, pour s'occuper de
leur linge , pour leur envoyer de temps à autre un
colis ? Il faut  pourtant  que «leur «patrie les accueille
afin qu 'ils ne se sentent pas abandonnés.

'Comment nos jeunes compatriotes de l'étranger
connaîtront- i ls  leur  patr ie  si leurs parents ne sont
pas en mesure de la leur montrer , et si personne
d'autre ne s'en préoccupe ?

Qui conseillera le rapatrié, le Suisse étranger de
passage, qui guidera ses pas et ses démarches s'il
n 'a au pavs ni parents , ni amis ?

Ce sont là quel ques tâches , parmi d'autres. Le
Secrétariat des Suisses à l 'étranger les a assumées.
Il accueille les recrue s ; il organise des vacances au
pays pour les jeunes qui , grâce à lui , parcourent
chaque été , en joyeuses escouades, les Al pes et le
Plateau ; il en t re t ien t  avec nos colonies une corres-
pondance in in te r rompue  ; il s'occupe des émissions
que leur  dest ine  le Service des ondes courtes ; il
édite pour elles une revue , l'Echo ,- il les visite, ou
leur envoie des conférenciers , des fi lms , des livres ;
à Berne , dans ses modestes bureaux , en un incessant
défilé , «les Suisses de l 'étranger viennent  «demander
conseil , ou dire leur reconnaissance.

Partici per cette année à la collecte du 1er août ,
c'est donner à ceux qui , depuis 34 ans , avec un in-
lassable dévouement , et avec un indéniable succès,
s'emp loient à ma in t en i r  et à resserrer les liens mo-
raux qui unissent la cinquièm e Suisse à «la mère
patrie , les moyens de poursuivre leur noble tâche.
Deux fois déj à, en 1938 et en 1946, ils ont bénéfi-
cié du produi t  de notre grande collecte nationale.
C'est grâce à cela qu 'ils ont pu t ravai l le r  jusqu 'ici.
Ils comptent à nouveau sur votre générosité.

iSongez-y : il s'ag it de cont r ibuer  à ce que tous
ceux qui , dans le vaste monde , por tent  le nom suis-
se et sont pour nous comme des ambassadeurs , com-
me des représentants sur qui on nous juge , conser-
vent les liens sp iri tuels les p lus étroits avec la loin-
taine patr ie  à laquelle  ils entendent  demeurer fidè-
les.

Olivier Reverdin.
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La guerre en Corée
La plus importante attaque de l'année a été lan-

cée la nuit  dernière à l'échelon divisionnaire par les
Chinois contre le secteur à l'est de la rivière Pou-
khan , sur le front centre-est , défend u par les Sud-
Coréens, qui opposent une résistance acharnée , a dé-
claré lundi matin un porte-parole de la 8e armée. Ce-
lui-ci a précisé que les assauts lancés par les Chinois
sur cette ligne de 10 km. s'étendant de la colline
du « Cap itole », à une boucl e de la rivière Poukhan,
plus à l'est, créaient une situation « plutôt fluide >- .
D'après les dernières nouvelles du front , les Chi-
nois tenten t une double poussée vers le sud en dé-
p it de la résistance qu 'ils rencontrent de la part
des troupes sud-coréennes des 5 et 8e «divisions. Ces
dernières ont d'ailleurs omis lundi de fournir au
Q. G. de la 8e armée leur rapport habituel sur
l'activité de l'artillerie, « en raison de la situation ».
La bataill e se déroule dans «un terrain très acciden-
té.

Plus à l'ouest, près de la colline du a Capitole »,
qui a été «évacuée il y a deux jours par les troupes
des Nations Unies, celles-ci ont dû partiellement
rompre le contact à la suite d'une attaque lancée
p«ar trois bataillons ennemis. D'autre part, un .régi-
ment sino-coréen, repéré dans les environs dimanche
et dispersé par l'artillerie alliée, a commencé à se
regrouper dans la soirée.

Le porte-parole officiel a d'ailleurs signalé un
« considérable accroissement » de l'activité sur tou-
te la ligne du front qui s'étend SUT 250 km. et sur
laquelle 36 engagements ont été signalés au cours
des dernières douze heures.

Dans le secteur central , «au nord-ouest de Kumwha,
les troupes de la 9e division d'infanterie sud-co-
réenne ont résisté toute la nuit dernière «aux as-
sauts communistes à l'échelon d'un bataillon , soute-
nus par l'artillerie des tanks et qui ont été r«epous-
sés. Des , compagnies chinoises sont revenues à l'atta-
que lundi matin, mais ont dû finalement se replier
peu avant le jour. Entre-temps, on signale que la
3e division d'infanterie américaine a rétabli complè-
tement ses «positions à la suite des furieux corps à
corps avec les Chinois dont a été l'objet l'avant-
poste « Harry ».

Le porte-parole a fait mention également d'enga-
gements moins importants dans les secteurs ouest et
est, notamment snr la colline « Ohristmas » et de
coups de , mains alliés contre les positions avancées
communistes.

Il semble que l'activité de l'artillerie communiste
ait décru «au -cours des dernières 24 heures, mais il
faut tenir compte de l'absence du rapport de deux
divisions sud-coréennes.

Enfin , 375 chasseurs-bombardiers alliés ont pilon-
né lund i matin les positions communistes sur la li-
gne de 70 km. du front central , autour de l'avant-
poste « Texas » où les Chinois attaquent en force,
annonce le Q. G. de la 5e Air Force qui précise
qu'un million deux cent mille livres de bombes ont
été déversées sur cette zone depuis le début de la
bataille, dimanche «dernier.

Un pilote a déclaré que la région bombardée était
recouverte d'um nuage de fumée -visible à 100 km,
de distance.

CATASTROPHE FERROVIAIRE
AUX INDES

Dimanche, un train de voyageurs et un train de
marchandises se sont tamponnés près de Madana-
palli , à environ 320 km. de Madras. Cinquante-quatre
personnes ont été tuées et soixante-dix blessées, la
plupart grièvement. Les causes de l'accident ne sont
pas encore connues. Des équipes de secours ont été
envoyées «d'urgence sur les lieux de la catastrop he.

o

M. SYNGMAN RHEE
ET LES JOURNALISTES

Dans une déclaration «qui! a fait «publier aujour-
d'hui par le ministère de l ' information , le président
Syngman Rhee a accusé les journalistes de «e dif-
fuser des informations défavorables à la république
de Corée ».

M. Khee a dit notamment avoir été <t extrême-
ment choqué », lorsqu'il a eu connaissance «des rap-
ports de journaux sur les incidents qui se sont pro-
duits entre les étudiants qui manifestaient à Séoul
et les policiers américains. Certains journaux , co-
réens et étrangers, a-t-il précisé, avaient rapporté des
histoires de « blessures causées par «des lames de
rasoirs » et d'autres « traitements inhumains » in-
fligés aux jeune s manifestants.

Le président de la Corée du sud a lancé un aver-
tissement à l'opinion mondiale , lui demandant de ne
pas tenir compte de telles informations évidemment
fausses, mais qui créent des malentendus. Ces malen-
tendus, a-t-il ajouté , « nous emp êchent de faire con-
naître aux peuples nos véritable s intentions ». En

Les fumeurs de bouts seront satisfaits...
A Ĵ a une plantation de 

tabac bien connue estcelle de Soekowono Or, toute sa production a îleachetée récemment , a la vente aux enchères d'Ams-terdam, par la fabrique suisse de cigares Villiger
malgré les efforts de concurrents venus de plusieurs
pays. La presse quotidienne hollandaise bien infor-
mée constate que les tabacs achetés par la maison
Villiger sont les meilleurs parmi ceux offerts lors de
celle vente.

6e centenaire de l'entrée de Berne dans la Confédération

A Berne encore

^5

Avec un cortège historique, les solennités à l'occa sion du 6e centenaire de l'entrée de Berne dans la
Confédération ont atteint leur faite. Des scènes pris es de la vie turbulente de «Berne des 600 ans pas-
sés ont paradé devant les innombrables spectateurs qui emplissaient la ville. — Notre photo montre à
gauche le vainqueur de Morat, Adrien de Bubenberg, représenté par le colonel divisionnaire Burgun-
der, à droite des «mercenaires bernois rentrant de l' étranger et rappelant les «périodes critiques de l'his-

, >,'. toire de Berne.

terminant, le présid ent Rhee «a déclaré : « Nous si la construction du « Cornet » n'appelle pas cer
ne tolérerons pas les activités de ces correspon-
dants s'ils continuent à provoquer de l'hostilité in-
ternationale et par conséquent à précipiter notre
crise nationale ».

o 

LA SITUATION AU CAMBODGE
Dans la lettre qu 'il a adressée «à M. Risterucci,

haut-commissaire de France, le roi du Cambod ge,
apprend-on , annonçait hier que pendant la durée
de son absence, M. Penn Nouth , premier ministre,
recevait les pleins «pouvoirs. La mesure fait l'objet
d'un ordre royal daté du 12 juin , mais diffusé seu-
lement ce matin par la radio de Pnom Pemh.

Le roi «spécifiait que le premier ministre peut,
notamment, après accord avec le conseil de régence,
« remanier le Cabinet ministériel actuel et y inclu-
re telle personnalit é estimée en mesure de coop érer
ultérieurement avec lui. » L'intérim du ministère
de la défense nationale est assuré, en l'absence du
ministre, M. Sirek Matak, par le premier ministre.

Dans un ordre du jour à- l'armée royale khmere,
qui est diffusé ce matin également, M. Peu Nouth,
ministre de la défense par intérim, demande à tous
les militaires cambod giens « de continuer, sous lés
ordres de leurs chefs, à servir avec la même disci-
pline. »

« Je rends hommage, ajoute-t-il , aux officiers,
sous-officiers et soldats de l'armée française, servant
dans notre armée nationale , et je me permets de
compter toujôun-s sur leur sincère et loyal e coop é-
ration. »

o

APRES LA CHUTE D"UN « COMET »
Le 2 mai, un avion à réaction « Cornet » prenait

feu six minutes après son départ de Calcutta et
s'écrasait. Aucun de ses 43 occupants ne devait
survivre à l'accident.

D'après l'enquête faite par les autorités indiennes,
la catastrophe doit être attribuée à une modifica-
tion de la structure de la voilure survenue pendant
le vol. Aucune trace de sabotage , de malfaçon , de
défectuosité ou d'avaries causées par la foudre n'a
été relevée. Cette modification peut être imputable
aux conditions atmosp héritpies ou à une erreur du
pilote. Un expert a fait remarquer qu'une traverse
du gouvernail de «profondeur-pourrait  s'être tordue
pendant que l'appareil s'élevait , en plein orage , pour
gagner l'altitude à laquelle il vole normalement.

Les autorités judiciaires indiennes proposent que
les débris «de l'avion soient transportés le plus
tôt possible en Grande-Bretagne pour une experti-
se «approfondie, afin qne l'on voie éventuellement

f i  A
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Notre photo de gauche : au cortège historique, Charles le Téméraire de Bourgogne. — Notre photo de
droite : une légendaire figure bernoise : Nicolas Manuel avec sa danse de la mort.

taines améliorations et s'il n'est pas nécessaire de
changer le système emp loy é pour contrôler le vol de
cet appareil.

Elles observent enfin que l'enquête a été extrême-
ment difficile en raison «de la destruction complète
de la machine.

o 

Côme
CONTREBANDE DE MONTRES

La police italienne a saisi à bord d une voiture
bâloise cinq cents montres qui avaient été introdui-
tes en Italie en contrebande. La voiture qui avait
passé la frontière sans difficulté, avait été soumise
une seconde fois à l'inspection sur l'auto-roule Mi-
lan-Côme. Les deux personnes qui y avaient pris
place ont été gardées à disposition pendant deux
heures. Les montres ont été saisies.

o 

Santa-Fé
REVOLTE DANS UN PENITENCIER

Une révolte des prisonniers a été déclenchée lun-
di au pénitencier du nouveau Mexique. Les mutins
détiennent un certain nombre d'otages, a annoncé
le directeur de la prison qui fait savoir en outre
que la révolte avait pour objectif d'obtenir le ren-
voi du directeur-adjoint du pénitencier.

REPRISE DES RELATIONS
DIPLOMATIQUES

RUSSO-YOUGOSLAVES
On annonce officiellement que le gouvernement

yougoslave a accepté la «proposition soviétique de
procéder à un échange d'ambassadeurs, el a donné
son agrément pour M. Vasilije Alksijevitch Valkov
comme ambassadeur à Belgrade.

La proposition soviétique a été faite par M. Mo-
lotov, ministre des Affaires étrangères d'URSS, le
6 juin dernier au cours d'un entretien avec M. D.
Djurritch, chargé d'affaires yougoslave à Moscou.

o 

LES POLICIERS PREFERENT
AUSSI

BERLIN-OUEST
Des «membres de la police populaire de la zone

soviétique, dont 7 commissaires, ont franchi la ligne
de démarcation ef se sont réfugiés la semaine der-
nière à Berlin-Ouest. Au dernier week-end, dix au-
tres, dont un commissaire, se sont placés sous la
protection de la police de Berlin-Ouest.
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QUI VEUT ALLER EN COREE ?
Le Département mil i ta i re  fédéral communi que :
La Suisse a été invitée à fa i re  par t ie  de la com-

mission neutre de «rapatriement qui se rendra en Co>
rée après la conclusion de l'armistice. Outre la Suis-
se, l'Inde, la Suède, la Pologne ct la Tchécoslova-
quie seront représentées dans cette commission. Des
troupes seront fournies par  l'Inde.

Cinquante membres suisses feront  partie dc la
commission , dont l'ac t iv i té  durera environ 6 mois,
à compter de son départ. Le dé part  aura lieu un à
deux mois après la conclusion dc l'armistice. Peu-
vent s'inscrire volonta i rement  des mi l i ta i res  suisses
possédant la langue ang laise. 11 fau t  avant tout  des
officiers sup érieurs, des cap itaines ct quel ques offi-
ciers subalternes, en outre des mécaniciens sur au-
tomobiles, des cuisiniers et des radio-télégraphis-
tes ainsi que des interprètes possédant la langue
chinoise ou coréenne. Ces derni ers ne doiven t pas
être nécessairement des militaires.

Les inscriptions pour la «délégation suisse doivent
être adressées immédiatement au chef du personnel
de l'armée, département militaire fédéral, Bern e 3,
avec l'indication du grade, de l'incorporation , dc la
profession, de la connaissance des langues ct de l'a-
dresse complète.

... o 

DE LA LEGATION A L'AMBASSADE
DE BELGIQUE

A la suite de la «transformation de la Légation de
Belgique à Berne en une ambassade, l'actuel chef
de la mission, S. Exe. le vicomte de Lantsheere, a
été reçu aujourd'hui à midi en audience au Palais
fédéral, par M. Philippe Etter, président de la Con-
fédération, et M. Max Petitpierre, chef du Déparle-
ment 'politique, pour la remise des lettres l'accrédi-
tant auprès du Conseil fédéral comme ambassadeur
de Belgique.

ACCIDENTS DE LA CIRCULATION
Lucerne

Mlle Marie Furrer, 53 ans, de Malters, débouchant
à vélo d'un chemin vicinal sur «la route cantonale
entre Littau et Malters, a été happée par un cyclis-
te venant de Lucerne. Elle fit une chute, se blessant
grièvement, et mourut peu après à l'Hôpital canto-
nal.

Gossau
Un garçon de 4 ans, Max Drittenbach, qui s'était

élancé imprudemment sur la rue, a été renversé «par
une auto. Il est mort un peu plus tard à l'hôpital.

Coire
Un camion de livraison d'une maison de commer-

ce d'Ilanz a heurté violemment une borne sur la
route de Coire à Domat-Ems et a été frès endomma-
gé. Le conducteur, projeté sur la chaussée, a été
transporté dans un état grave à l'hôpital de Coire,
Son compagnon, M. Gallus Demont, 29 ans, d'Illanz,
a été également projeté dans un ravin et a succom-
bé peu après.

Belp
Un motocycliste qui roulait enlre Belp ef Kehrsalz,

vers 23 heures 30, le samedi 13 juin, a été pris en
écharpe par une automobile venant en sens con-
traire. Le motocycliste fut projeté contre un arbre
ef tomba inanimé. Le conducteur de l'auto, qui n'a-
vait probablement rien remarqué de l'accident a
continué sa route. Immédiatement après l'accident,
il a croisé un cycliste et un scooter. L'accidenté en
question n'a pas tardé à rendre le dernier soupir è
l'hôpital de Belp où il avait été transporté. L'auto-
mobiliste en cause est prié de s'annoncer au bureau
du juge informateur de Belp pour donner des éclair-
cissements au sujet des circonstances de l'accident,

Bâle
LA PEINE D'EMILE ARNOLD
SERA-T-ELLE AJOURNEE ?

Emile Arnold , qui devait commencer à purger sa
peine de 8 mois dc prison «ce mat in  à 9 heures , a
demandé au directeur du Département dc la Jus-
tice de Bâle de lui accorder unc audience afin qu 'il
puisse solliciter l'ajournement  de sa peine. L'audien-
ce lui a été accordée.

Meinngen
CHUTE DANS LES ENGELHOERNER

M. Emil Sicrl i, de Umiken , près dc Brugg, a fa i t
dimanche une chute dans le massif du Grand Sim-
melistooek. Le malheureux al piniste a été si griè-
vement blessé qu 'il ne tard a pas «à rendre le der-
nier soup ir dans la nu i t  dc d imanche  à lundi. Ses
deux camarades étaient restés à son chevet. Diman-
che soir , une première colonne «de secours ct lund i
matin une deuxième , sont parties de «Meiringen pour
se rendre sur les lieux de l'accident.

o 

PELERINAGE D'ETE A LOURDES
19 ju i l l e t  — «départ de Genève à «16 h. 15.
25 ju i l le t  — retour «à Genève à 13 h. 35.
La clôture des inscri p t ions , f ixée au 15 juin , est

reportée à unc date ul tér ieure  «pour permettre la
régularisation dc nombreuses demandes par le ver-
sement au compte ch. postaux I 462 —¦ Association
genevoise de N. D. de Lourdes.

Comité genevois des pèlerinages.
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Muol de plus appétissant qu'une borma
salade, mets vitaminé à souhait I
Surtout si elle est assaisonnée avec un
vinaigre de vin vieux qui donne a la salade
un bouquet et un arôme «Inégalés.

La différence de prix entra un vinaigra
ordinaire et un vinaigre de «in vieux est
si minime ; la différence de qualité si
grande !

Etablissement hospitalier de Genève cherche

Femmes de chambre
Filles de cuisine
Aide jardinier

sérieuses références exigées. Faire offres détaillées
sous chiffre B 5560 X Publicitas, Genève.
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Chute mortelle du champion
motocycliste Graham

La plus grande course motocycliste du monde, qui
se déroule sur l'île du Man, a été endeuillée par
plusieurs accidents mortels. Parmi les victimes figu-
re le champion 1949, Leslie Graham. II s 'était plu-

sieurs fois distingué au Grand Prix de Berne.

f ^ t mm t m m m E
Mardi 16 juin

' S OTTENS.  — 7 h. Radio-Lausanne vous dit bon-
jour !... 7 h. 15 Informations.  7 h. 20 Premiers pro-
pos. 11 h. Emission d'ensemble. 12 h. 15 Les docu-
ments sonores. 12 h. 30 Le quart  d'heure de l'ac-
cordéon. 12 h. 44 Signal horaire. 12 h. 45 Informa-
tions. 12 h. 55 Vive la fantaisie ! 13 h. 30 Composi-
teurs suisses. 16 h. 29 Signal horaire. 16 h. 30 Emis-
sion d'ensemble, 17 h. 30 Deux films nouveaux.

18 h. Cinq cents ans d'art vénitien. 18 h. 10 Sept
varia tions. 18 h. 30 Dans le monde méconnu des
«bêtes. 18 h. 35 Divertissement musical. 18 h. 50 La
session d'été des Chambres fédérales. 18 h. 55 Le
micro dans la vie. 19 h. 13 L'heure exacte. 19 h. 14
Le programme de la soirée. 19 h. 15 Informations.
19 «h. 25 «Le miroir du temps. 19 h. 45 Disque. 19 h.
50 «Le Forum de Radio-«Lausanne. 20 h. 10 A la
carte. 20 h. 30 « Tropiques ». 22 h. Suite sympho-
ni que. 22 h. 30 Informations.  22 h. 35 Festival in-
ternational «de musique contemporaine.

BEROMUNSTER.  — 16 h. 30 Emission d'ensem-
ble. 17 h. 30 Reportage de voyage. 17 h. 50 Mélo-
dies légères et exotiques. 18 h. 30 Als der Urahn
zur Feder «griff. 19 h. Vieilles danses. 19 «h. 25 Com-
muni qués. 19 h. 30 Informations. 20 h. Concert sym-
phonique. 21 h. 10 La prière. 21 h. 50 Quatuor à
cordes. 22 ih. 15 Informations.  22 h. 20 Emission lit-
téraire.

Villiger, j<
sais pourq o

Rédacteur responsable : André Lulsie'

(Michael f i t  signe que oui , en levant la main , et il
se tourna vers la descente.

K< Ailors, on y va , cria Ronald. Du calme, et en
avant. »

XXII
L'orage les surprit juste après la traversée de l'a-

rête en lame de couteau.
Ils avaient bien marché jus que là. Micihael avait

trouvé le moyen d'éviter une ou deux des flaques de
neige qui «les avaient gênés à la montée. Parfois,
lorsqu'on regard e d'en haut , on entrevoit des possi-
bilités invisibles autrement. Lorsqu'ils «devaient sui-
vre leurs «traces de montée «dans la nei ge, il Jeur fal-
lait  faire extrêmement attention , car le soleil les
avait amollies depuis leur passage et la neige était
a la fois collante et instable.

Cynthia , soi gneusement guidée de très près par
Ronald , s'était assez bien débrouillée ; mais les ra-
res fois où Michael s'était retourné pour la regarder,
il avait eu l'impression qu'elle marchait dans unesorte de transe. Cependant , elle était restée debout,

STM 
6CS 'raCeS' marchant  régulièrement der-nere «Mary sans discuter ou se plaindre.Même sur la part ie en lame de ^vait pas proteste et n'avait pas paru ,ffoKe dereur comme a la montée ; toutefois ;, avait  ̂^faire passer très lentement , à quatre pattes, et mè-

me en rampant  à un certain moment
Si, comme Michael en avait eu souvent l'impres-

sion, elle souffrait d'un épuisement dû à la chaleur,
elle serait extrêmement sensible à toute modi f i ca -

Le Tour de Suisse cycliste
DU 17 AU 24 JUIN - 8 ETAPES - 75 COUREURS

Hugo Koblet, grand favori
Mercredi , à Zurich, sera donné le départ de notre

grande épreuve nat ionale .  Les sportifs italiens et
français se passionnent pour leur tour ; chez nous
l'enthousiasme est aussi grand depuis que Kubler et
Koblet ont illustré le cyclisme helvétique sur les
routes étrangères en gagnant  les Tours d'Italie et
de France. Notre tour s'est aff i rm é chaque année
davantage ; aujourd'hui il a p p a r a î t  comm e un véri-
table critérium européen des grimpeurs et une
épreuve de sélection pour les .grands tours, car qui
passe bien notre tour peut s'aligner en France ou
en Italie sans crainte de décevoir. Une semaine
d'efforts en «passant par nos cols les plus célèbres,
sans un seul «jour de repos. Seul le coureur en pleine
possession de ses moyens physiques «peu t y réussir
une  bonne performance.

Le parcours dans ses grandes lignes
Ire étape : Zurirj h-Brugg (238 km.). La « Wasser-

flu'h » est le point culminant de l'étape (prix de
la montagne).  La difficulté majeure de la journée
=e trouve être au « Siglistorfer », 25 km. avant
«l'arrivée.

2e étape : Brugg-Rheinfelden (24l km.). Le dé-
tour  vers l'Ent'lébuch et l'Emmenthal ne comporte
aucune difficulté. Le Prix de la montagne sera jugé
au Sta'ffelegg.

3e étape : Rheinfelden-Soleure (78 km.). Course
individuelle contre la montre. «Départs de 3 en 3 mi-
nutes. Le tronçon Sissach-tHauenstein, long de 13
km. accuse une dénivellation de 324 m. Sur la fin
parcours plat d'Olten à Soleure.

4e étape : Solenre-Lausanne (253 km.). Parcours
plat jusqu 'ià Yverdon (km. 107), ensuite terrain va-
rié jusqu'à St-Cergue (prix de la montagne),  des-
cente sur «Nyon, et ensuite parcours fort  va«rié par
Aubonne, Bussy, Cottens, Cossonay à Lausanne. (La
route directe de Nyon à Lausanne ne sera pas em-
pruntée pour éviter le trafic routier intense les sa-
medis.)

5e étape : Lausanne-Lucerne (295 km.). L'étape Ta
plus longue du Tour 1953. Pour la «première fois le
Grimsel sera abordé par le côté sud . La dénivella-
tion du parcours Gletsoh-Col du Grimsel, long de
6 km., est de 415 mètres. (Prix de la montagne).
Deuxième obstacle d'importance de cette étap e de
dimanche est le col du Brunig.

6e étape : Lucerne-Be'llinzone (189 km.). L'étape
la «p lus courte, mais avec la montés du St-Gothard
(2122 m.) l'une des plus dures du Tou r 1953. Arri-
vée sur la piste cendrée à Bellinzone. Ce sera la
première fois depuis 1918 que le Tour de Suisse
franchira le Goth ard. V « !
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La Route des Crêtes
Roman

tion dans 1 action du solei l et à la chaleur  ful gu-
rante de l'air, réfractée par le rocher ou la neige.
Il «faisait beaucoup plus frais depuis qu 'ils avaient
commencé à descendre. Il avait commencé à s'en
apercevoir à mi-chemin de la partie étroite, lorsqu 'il
avait entrevu pour la première fois cet étranglement
entre les «deux «larges part ies de l'arête. Pour la
première «fois depuis que, «le matin, on avait quit té
la zone d'omlbre, il avait senti un souffle d'air frais
sur ses joues et ses mains brûlées, et ceci «lui avait
immédiatement procuré un immense soulagement.

Tout de suite «après avoir dépassé l'étrang lement,
il avait senti la température baisser d'un coup, bien
que le soleil brillât toujours dans «un ciel clair. Mais
l'air était devenu froid ; quel ques mètres plus bas,
un souffle de vent monta de l'abîme de la face nord
et le peignit de ses «d oigts «glacés.

La transformation qui se produisit  alors fu t  d'une
rapidité incroyable.

7 e étape : Bellinzone-St-Moritz (215 km.). Passa-
ges de la frontière i ta l ienne  à Gand r i a  et Campo-
cologuo , donc 110 km. sur terr i toire  i ta l ien.  Mor-
ceau de résistance de cette étape : le trajet Campo-
cologno-Col de la Bernina, dénivellat ion 1880 m.'L e
col de la Bernina , avec ses 2330 m., est le point
c u l m i n a n t  du Tour.

8e étape : St-Moritz-Zurich (246 km.). Le prix de
la montagne ne sera pas jugé au sommet du Jul ier
( trop près du dépar t ) ,  mais à Lenzerheide. A près
un court passage dans la principauté de Liechten-
stein , la caravane se diri gera sur Winterthour qui
sera ainsi touchée pour la seconde fois (la première
fois lors de la première étape). Arrivée sur la p iste
en p lein air  d'Oerlikon le mercredi 24 juin , à 19
h. 35.

Une course par équipes
Le Tour de Suisse d'après le règlement est une

épreuve individuelle, mais en réalité c'est une course
pair équi pes ; 16 marques y seront représentées.
L'entraide entre coéquipiers est naturel lement  au-
torisées et c'est un fa i t  impor tan t  car les «équi pes
les p lus fortes ont encore davan tage  de chances de
s'affirmer. «Les coureurs peuvent être aidés , en cas
de réparations, par les mécaniciens de leurs mar-
ques à la condition qu 'ils «participent également à
la réparation. Chaque marque aura sa camionne t te
ou sa voiture spéciale équi pée pour la circonstance
qui suivra na ture l lement  le chef de «file de la mar-
que, en l'occurence le coureur le mieux classé au
classement général. Les autres coureurs peuvent  bé-
néficier des secours de la camionne t te  officielle du
tour en cas de bris matériel. Comme l'année passée,
le changement  de roue sera autorisé pour  les étapes
de montagne, ceci afin que la malchance ne joue
pas un trop grand rôle lorsque l 'état de la chaussée
deviendra mauvais pour les boyaux. Rappelons ici
en passant que ilors d'une étape franchissant  le Luk-
manier  en très mauvais  état , des coureurs crevè-
rent p lus de 4 fois !

La participation
Elle est remarquable. Certes Coppi , Bobet , Ma-

gni ,  Géminiani et quel ques autres manquent  à l'ap-
pel. Mais des «jeunes se sont affirmés et non des
moindres. Les Italiens, en par t icul ier, serOntL^sfe
douta«bles. Tous les meilleurs Suisses sont «de la par-
tie avec Koblet en tête, à l'exception de Kubler
qui a renoncé aux tours. Sou absence est diverse-
men t commentée ; pour notre par t  nous aurions ai-
mé le revoir dans notre tour, histoire de prouver
qu 'il est encore un peu lji ! y. , .,;> ,

La listé des coureurs " est celle que nous avons pu-
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En I espace d'un instant, le soleil disparut ; la ré-
verbération imp itoyable qui les avait écorchés toute
la journée s'éteignit. L'instant d'après, il lui f a l l a i t
trouver sa voie «à l'aveuglette, pal pant  le rocher à
travers un brouillard tourbillonnant qui eng loutissait
les hautes régions dans son 'voile gris glacé.

iCe changement s'accompagna, chez Michael , d'une
violente secousse physique.

Il se souvenait d'un jour  où il avait lézard é au
soleil sous la crête de GJyder Fawr, au bord du pe-
t i t  lac sombre, dans une étouffante journé e d'août.
Il n'y avait pas un souffle d'air et la surface brune
du lac défiait le bleu profond du ciel , sombre et
immobile comme lui. II s'était endormi sous un roc
chaud, caressé par le soleil ; à son réveil ,il s'était
aperçu qu 'il avait  une heure de retard pour descen-
dre sur Capel Curig. S'il voulai t  encore jouir  du
coup de fouet revi gorant de la p long ée dans ile lac,
ce joyau sombre et net que por ta i t  la montagne

Liliée vendredi, excepté pour  la marque Al pa, j>ù
Rondele remp lace de Kevser.

Qui gagnera ?
Du fa i t  de la présence dc Koblet le pronostic est

facile.  Mais  l'as suisse fera- t - i l  à la veille d'un Tour
de France qu 'il entend gagner (ne  serait-ce que pour
faire échec à Fausto Copp i) les efforts qu 'exi ge une
v ic to i re  au Tour de Suisse ? Tout dépend naturelle-
ment du déroulement dc la course. Si deux étapes
(celle contre  la montre  et celle de St-Mori tz)  lui
su f f i s en t  pou r assurer sa victoire  alors pas de dou-
te ! nous fêterons une victoire suisse. Mais si la ba-
garre éclate chaque jour , si les jeunes « cassent la
baraque -> , q u i t t e  à s'effondrer  eux-mêmes ensuite.
il est possible que not re  champion se désintéresse
du succès f i n a l  pour  considérer ce tour  comme un
ul t ime  cnt ra îne inei r t  en vue du Grand Tour. «Dans sa
propre équi pe , Koblet  a un gagnant  «p ossible : For«
nara qui aura , pa ra î t - i l , une cer ta ine  liberté d'ac-
t ion.  De ce «fait , les Chances de l ' I t a l i en  sont gran-
des car la f in  du Tour dc Suisse doi t  lui convenir .  1)
est aussi un au t r e  I t a l i en  qui a f a i t  une entré e eu
scène très remarquée  au Tour de Romague : Astrua.
Malchanceux au Giro Ast rua  p o u r r a i t  bien trouver
chez nous un c l ima t  p lus favorab le .  A près ces trois
hommes nous p lacerons Schaer en grande condition
en ce moment  et qui rêve depu is long temps  d'inscri-
re unc  épreuve par  é tapes  à son ac t i f .  Son équipe est
for te  et «homog ène. Fr i tz  dev ra i t  f ou rn i r  une honne
pe>rformance. Clerici n 'est pas en bonne coudition ,
du moins à cil j uge r  d'après sa tenue  au circuit  tlu
Daup hiné. Mais son abandon eaeihe-t-il quelque cho-
se ? On le saura  dans quel ques jours. Des autres,
peut-oii a t t end re  une victoire f ina le  ? Nous no le
croyons pas , bien que les Van der Brandon , Defili p-
p is, Padovan , Hoermann , Diedc«rich , Zampini  soient
des coureurs de q u a l i t é  qui ont déjà fa i t  leurs preu-
ves. Mais le Tour de Suisse est une épreuve très
dure et seul uu rout ier  comp let peut  s'y imposer.
Encore f a u t - i l  qu 'il soit bien soutenu et «fasse par-
t ie  donc d'une équipe très solide. Koblet , Fornara
(Cilo) ,  As t rua  (Allegro) .  Schaerf Mendia), remplis-
sent  ees condi t ions .  E. IL

NATATION
Waterpolo

«Pour l'ouverture de la saison 1953, le Cercle des
Nageurs de Monthey nous ava i t  convié samed i soir
à un spectacle de choix. C'est devant  une belle astis-
tance que notre  jeune  et t a len tueuse  gard e montan-
te montheysanne démont ra  ses «bril lantes qualités en
n 'ali g n a n t  dans des courses , don t  voici les résultat s :

50 m. brasse, Jeunesse 1, garçons : 1. Cliva z Gé-
rald , 46" 3/5 ; 2. Grandjean Yves ; 3. Geffcken
Reincr. .

50 m. brasse, Jeunesse 1, f i l l e s  : 1. Mayor Ginet-
te ; 2. Mezzalira  Moni que ; 3. Gincl la  Jackie.

.50 m. crawl , Jeunesse 11, f i l les  ct garçons : . 1.
Anker  Mart ia l  37" 3/5 ; 2. Guidet t i  Yves ; 3. Mayer
Céline.. : ,; «

50 ni; crawl , Jeunesse 1, garçons : 1. Grandjean
Yves, 36" 3/5 ; 2. Bosi Michel  ; 3. Bussien Marc ;
4, Cottet André.
AfRelaù 3 -X 50 ni, — 3 nages : 1. Monthey 1' 48"
1/5 (Andenmat ten-F.  X. Girod-Bianchi)  ; 2. Vevey,
1' 49" 3/5 (Reymond 1 et II , Schumacher).

Relais 4 y .  50 m. — libre, senior : 1. Monthey .
2-' M "-2/5 ; 2. Vevey 2' 16".

Pendan t  ces courses, Manolo Guerra s'est livré à
une bril lante exhibition, toute de style et de sou-
p lesse, el a courru le 100 m. crawl dans «le temps
except ionnel  de 1' 00" 9/10.

«Le CE NA MO avai t  invité le champion ' suisse
de première Ligue Vevey Natation I à lui donner  la
rép li que. Notre équi pe , animée d'un excellent mo-
ral et «bien emmenée par  son cap i ta ine  G. Kaestli.
a f a i t  montre  d'une magni f ique prestance et a rem-
porté  la v ic to i re  qui a u r a i t  été peut -ê t re  pllus ne t t e ,
si elle n 'a v a i t  pas été faussée par  quel ques décisions
li t i gieuses de l'arbitre. Le score de 7 «à 5 en dit long
sur la valeur et les possibilités de notre équipe. Les
trois victoires consécutives réalisées contre Mon-
treux I et Vevey I laissent présager une bri l lante
saison , qui sera rehaussée par  des matches d'un at-
t r a i t  sporlif tout  par t icu l ie r , dont  le premier ne se-
ra autre  que celui qui apposera , samed i prochain ,
nos va i l l an t s  t r i tons  à Lausanne I, ch ampion suis-
se 1949-50-51 et vice-champion 1952.

Les équi pes joua i en t  dans la composition suivan-
te : \ ¦:

Monthey  : R. George. D. Girod (R. Marchett i ) ,  J.
Donne t , B. Bqrel la , J. Biaiichi , M. Guerra , G. Kaes-
t l i .
, Vevey : «Costal , Brun i s so lz , Reymond I (Siegfried),
Volley, Schumacher,; Rcvmdnd II , Cantator.

Pour le C. N. M. : J. C. Borgeaud.

comme un pendentif , il n y avai t  p lus de temps à
perdre. Pas encore bien éveillé , il s'était mis de-
bout , ava i t  pris un point  d'appui sur des «roches p la-
tes et ava i t  p longé.

Au m o m e n t  où sa tête ct sa poi t r ine  avaient  été
sous l'eau , il ava i t  eu la resp i ra t ion  coup ée. Il lui
sembla i t  que. en émergean t  d'aine fournaise à b lanc ,
il a v a i t  sau té  dans  un réci p ient  de glace verte , li-
quide et sombre. II  se sen t a i t  brûlé , gelé, écorché
vif , ri gide , incapable  de f a i r e  usage de ses membres
ou de ses poumons.  Et il é t a i t  de nouveau  à la sur-
face, s'aecrochant  pour  a t t e r r i r  sur les rochers avec
des membres «brûlants , heureux  dc sa force toute
neuve.

Le choc dont  il souffra i t  à présent é ta i t  cer ta ine-
men t  moins v io len t , mais il ressemblait assez à
l' au t re  pour  le lui  remet t re  en mémoire.

Jusqu 'aux tout  derniers  instants , et pendan t  de
longues «heures , il avai t  été en proie à l'assaut écra-
sant  du soleil , par  une journée d'une chaleur excep-
t ionne l le  que la féroce réverbération des nei ges ren-
da i t  encore p ire. A présent , il se débat ta i t  contre les
assauts d'un vent fu r i eux , coupan t  comme une lame
à travers ses habi ts  minces, un vent qui venai t  du
cœur humide et glacé d'un nuage dc tempête qui
envelopifcajt . là montagne .

fà ««livrai
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chaque salade, _n̂ ^Ei____ \
•une délicatesse T^^S^ff

On cherche au plus tôl une

£a semaine du p mUaùm
Un choix considérable

Des prix pour tous
WjtqéarV hmmàJm' it/ 
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Pantalon en flanelle
anglaise, importé directement, JA OA _ } _ )  ÇA

coloris gris el brun 1T.OW - XX. JW

Pantalon Fresco
article léger mais solide, __t\ BA m JC B

coloris beige, brun, gris M,\t.J_l m.*.
\

Pantalon gabardine
idéal à «porter, grand choix de coloris m^f.m m #*•

¦

Pantalon gabardine
article de qualité, pour le plein été, £.9 m m XA m

grand choix de coloris _1J.m m Vw.

Pantalon gabardine
changeante ou chevronnée, la nouveauté 53 a À.." m I m.m

VOYEZ NOS VITRINES, LA MODE MASCULINE
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Jeune fille intelligente, dis
linguée, trouverait place de^̂  linguée, trouverait place c

C/ Umt/&*i£, ceœ Situurf e VCIldGUSC
débutante à la Confiserie
Moreau, au Locle et â La
Chaux-de-Fonds. Faire offres
avec photo el copies de cer-
tificats.

Vptffàfa I
v3fl

Pour votre pique-nique
la conserve idéale

Bjgj_B*  ̂ s'impose!
exquise/munie
d'un ouvre-boîte pratique.

Hflua&r
C'est un produit de

WAILISEIUN

On prendrait, village de
montagne (1000 m. ail.) quel-
ques enfants en

jeune fille
pour aider en cuisine et aux
chambres. Bon salaire. Hôtel
du Port, Bouveret. Tél. (021)
6.91.44.

magasin de
vélos

Porra Halo, Martigny-Bourg

On cherche, pour enirée
de suile ou date à convenir,

sommeiere
propre, active et bonne mo-
ralité, dans bon café-restau-
rant. Vie de famille. Cages
400 à 500 fr. par mois.

Faire offres par écrit avec
photo au Nouvelliste sous
chiffre L 9388.

Trouvé
aux environs de St-Maurice
une montre bracelet d'hom-
me. S'adresser au Nouvelliste
sous M 9389.

Dr M. Rapin
chirurgie maxillo faciale

réparatrice
Rue Centrale 5, Lausanne

absent
du 8 au 30 juin-

J'échangerais une

molo-faucheuse
contre un petit râteau faneur
en bon état de marche.

S'adr. Laroche Marius, Mu-
raz-Collombey.

A vendre

molo-faucheuse
Motrac, cause non emploi,
7-8 chevaux, 3 vitesses avant
et 1 arrière, sur pneumati-
ques, état de neuf. Bas prix.

S'adresser ïous chiffre N
9390 au Nouvelliste.

Chauffeur
avec Jeep ef 2 remorques,
cherche emploi en haute
montagne ou évent. en plai-
ne. S'adr. sous P 7919 S, Pu-
blicitas, Sion.

A vendre
10 poussins Leghorn de 10
jours avec mère, Fr. 36.—.
S'adresser Tél. (025) 3.62.80.

A vendre

moto Panlher
1948, 600 cm3, fourche féles-
copique, très belle occasion,
parfait état de marche. — R.
Fiaux, rue Carouge 87, Ge-
nève. Tél. (022) 5.31.45.

Sunbeam S.8.
.Dernier modèle, roulé 7000
km. Payée équipée 3900.—.
A liquider cause de santé Fr.
3000.—. Visible dès 19 h.

Rapp, Ch. de Renens 28,
Lausanne. Tél. (021) 24.31.85.

VESPA
Belle occasion

Garage Moret, Villeneuve
Tél. 6.80.26

SefliMrc
débutante, aide au ménage,
esl demandée. Entrée de sui-
te ou à convenir.

Café Pitteloud, Aproz. Tél.
(027) 2.28.43.nui
maison de deux apparte-
ments avec terrain attenant
(env. 500 perches), à Lavey-
Village. S'adresser à Fernand
Pasche, Lavey-Village.

ADonnez-uous au
- nouvelliste»

Robe ravissante - .J2>̂
Nouvelle forme épatante!

Semblable aux dernières créations
de Paris, le savon SUNLIGHT
double-morceau vous enchantera
par sa nouvelle forme, elle se
moule litéralement sur vos mains .
Le savon SUNLIGHT d'un
parfum si discret donne à votre
corps cette sensation j
réconfortante de fraîcheur et i
de propreté. Sa superbe mousse.fl
fine et pure , assure à votre peau ,
les soins les plus doux. /

'%.

|

Deux morceaux ( / ^̂ Jplus grands! v
Maintenant en forme de savonnette I

un prix
avantageux I

TIRAGE 4 JUILL ET
Sion, Place du Midi Chèques postaux 11 c 1800

Hernie , §§ vsSÈh
« Michel » sans ressort et J&*A'" wV° T  ̂ X̂ v ' i J t B

sans pelote grâce à son plas- /\ wî 'Afi^ rj  \ >.\\ *̂ £  ̂ Im
fron fait corps avec le corps. r _B_y *1 1^̂  \ wVV ~/UW
Marque et modèle déposés. ____9__W0L \ \ >. _ w
Envoi à choix. Indiquer faille j T̂ ĵ îrl >i I '_W
et côté. R. Michel, Mercerie 3. fflT f \\_l XS

Le soldat ne se tient plus de plaisir quand il trouve
dans son paquet une boîte de fromage HEIDI

On cherche pour juillet efaoût un\ . ., pasteurisé, avec chèque Silva
cuisinière 

de 24 à 50 ans. Personne _ _

sËv-SrH? Inspecteur de sinistres
rêt, Ovronnaz s. Leytron. Tél. , , , . . . .  .. ..
(027) 4.73.05. est cherch,e par agence générale accidents du canton du

Valais. La préférence sera donnée à candidat bilingue si
, possible au courant de la branche assurances. Age 25-30Un demande . _. „ . ™

_ o»«w anj' Ad,esser °"fes manuscrites en y joignant une photo

1A11HA ¦ Il 1 _\ 
SOUS chiH,e P 7910 s à Publicitas, Sion.

sérieuse comme aide au mé- Ù_Tt~~ %? f j TJ  îf '^.tm _J __
nage, éventuellement au ma- >^&—_a _t!̂ 0'<̂  '*' *Krkm¥l/r%\ _Y& ft4t _f ,.,
9as!n* p

-.S'at?ress*;
r à B

D
ou!an

; IVJ a_ «W.r moment pour apport*gene-Patissene Jos. Beuret, lYS___ ĵ 
 ̂mmmJ  ̂

"»**"
Le Noirmont. Té.  4.61.68. t̂  ̂



LT ,, Aura-t-il plus de chance ?
Après l'échec de M. Georges Bidault, le président
deia République, M. Vincent Auriol, a fait appel à

M. André Marie (radical-socialiste).

NùVVELLJÈitoCALE!.
"f m

Chronique de Val d'Illiez
Concert apprécié

Le groupe «junior » de la renommée « Gérondi-
ne » de Sierre en joyeuse balade dans la vallée, ac-
compagné du talentueux compositeur Daetwy ler, di-
rigé par un authentique « canteux » M. N. Marclay,
par le concert inattendu donné sur la place du vil-
lage à l'issue de l'office divin, a surpris autant que

î ftfcharmé 
un nombreux auditoire qu 

enthousiasmaient
y> -ces jeunes musiciens. Tableau charmant cet ensem-
i, .blé 'd'adolescents, les uns presque encore à l'âge

fT,,W ' -'I on croque les bonbons de bonne maman, «li-
f'" ' sant avec aisance les partitions où l'art déjà a semé
Sâiles' «premières difficultés. Consciente de l'intérêt et
3i"fc'ïde la curiosité qu'elle éveillait dans l'auditoire, cat-
r«K>..fë jeunesse exécutait leurs thèmes musicaux avec une
P gravité qui n'est pas encore de leur âge «mais qui

it n'en avait pas moins un charme tout particulier. Le
RI

 ̂
béret bleu-ciel qui lui sied si bien enjolive agiéa-

.L Lblement ces jeunes visages où se lit encore la plus
'" 'belle des parures celle de l'innocence du premier^¦

âge.
WLi De vifs applaudissements ont souligné le geste ami-
ifti'cal- des chefs et les productions de ce charmant
.̂ groupe musical.

i »y-j Un moment d'émoi...
tH îi. „¦,.. ' ,t
Éf-S'i ' Le concert précité terminé, la foule ef les en-
;«.,. fanfs rentraient à demeure. Un motocycliste ayant sur
«.'"ls siège arrière un bambin de 8 ans n'ayant pu amor-
' ,,. ' cer» convenablement le départ par suite de la trop

" forte "déclivilé de la chaussée ne put maîtriser sa
trép idante machine qui vint s'abattre contre une

.,¦¦' . pallssa.de entraînant les occupants sous elle dans un
.:¦¦¦:¦ brutssènVehf inquiétant de mofeur toujours en mar-

chei causant das blessures heureusement sans trop
L de gravité mais non sans avoir causé un compréhen-

sible émoi. On ne pense pas sans effroi à ce qui
;; «uraij pu arriver au milieu de fout ce monde d'en-

farits.'que la Providence semble protéger visiblement.
A '. ' : O 

AU CHEMIN DE FER
l*!<* MARTIGNY-ORSIERES

^'assemblée générale des actionnaires du Chemin
de 1er Martigny-Orsières s'est réunie à Sembrancher.
Les recettes totales se sont élevées à Fr. 785,979.23,
en augmentation de 151,481 francs sur l'exercice
195t. Lès comptes ont été approuvés.

M. .André Monay, ingénieur, chef d'exploitation,
a donné des renseignements sur l'avancement des
travaux du nouvel embranchement Sembrancher-
Châble, dont l'ouverture à l'exploitation est prévue

Monsieur Emile DUBOSSON, à Troistorrents ;
Monsieur Maurice JJUBOSSON, à Troistorrents ;
Monsieur et Madame Joseph DUBOSSON-PER-

RAUDIN, à Saillon ;
Mademoiselle Emma DUBOSSON, à Troistorrents ;
Madame et Monsieur Emile PÀPILLOUD-DUBOS-

SON, et leur fille Josiane, à Monthey ;
Monsieur Clément DUBOSSON, à Troistorrents ;
Madame Veuve Jean DUBOSSON-ROUILLER el

ses enfants Monique el André, à Troistorrents ;
Monsieur Léon DUBOSSON, à Troistorrents ;
Mademoiselle Noëlie DUBOSSON, à Troistorrents ;
Monsieur et Madame Georges DUBOSSON-GRÀN-

GES ,et -leurs fils Bernard, à Morgins ;
Les familles parentes et alliées DONNET, INNO-

CENT!, ROUILLER, FORNAGE et MONAY, à Trois-
torrents et Morgins,

onf le profond chagrin de faire part du décès de
'- ,? il"
LL* ' . Madame Veuve

Madeleine DUBOSSON
née DONNET

leur bièn-aimée mère hcll= ~ - J
irriSt __ \\m ..A . . ' be"e-mere, grand-mère,sœur, be le-sœur tante el cousine, enlevée à leutendre affection, le 15 j uin, dans « 

=n'evee,a 'eur
nie des .Sacrements de I"Eglise? 

a"n6e' mU-

L'ensevelissement aura lieu à Troistorrents 'e 17juin 1953, à 10 heures 30. . - s i /

Priez pour elle !

Cet avis tient lieu de faire-part.

pour la fin du mois de juillet. Le trafic sera intense
pour let ransport de 600 mille tonnes de ciment
destinées au barrage du Majuvoisin.

M. James Vallotton, avocat à Pully, ayant donné
sa démission pour des raisons de santé, a élé ac-
clamé président d'honneur de la Compagnie. M.
Maurice Galland, banquier à Lausanne, a été élu
président et AA. Maurice Troillet , conseiller aux Etats,
vice-président.

o 

Un nouveau blindé le ÀMX 13

• ' Hl .

Démonstrations de cet engin à Thoune ef sur le Gurnig qui ont largement montré les avantages de
cette auto blindée légère. L'équipage de trois hommes est soumise à une formation technique pour
pointer, radiotélégraphier et conduire. — A gauche : un AMX 13 roue à couvert sur un terrain accidenté
prêt pour le tir. — A droite : la coupole de AMX 13 peut être démontée el changée en deux heures.

LA FURKA ET LE GRIMSEL
SONT OUVERTS

Le Touring-Club Suisse et l'Automobile Club de
Suisse annoncent que le Col de la Furka et le Col
du Grimsel sont ouverts à la circulation dès mar-
di. La route du Susfen pourra être vraisemblable-
ment rendue au trafic le mercredi 17 juin.

o 

Chandolin

Un nouveau conseiller
Ayant  quitté Chandolin pour se rendre à «Masson-

gex, M. Gilbert Zufferey buraliste postal , a dû se
démettre de ses fonctions tle conseiller communal.

«Pour le «remp lacer au sein du pouvoir  exécutif
local, l'assemblée primaire , convoquée le dimanche
7 juin , a porté son choix sur M. Daniel Caloz , juge.
Ce choix est très heureux. En effe t , le nouvel élu
est un citoyen intè gre , intelli gen t, sobre , d ynami que
et plein d'initiative. M. Caloz a déjà donné de nom-
breuses preuves de son dévouement «à la collecti-
vité. Ses nouvelles fonctions lui «permettront dc se
faire apprécier encore davantage de ses concitoyens.

Ses nomibreux amis du dehors , où il est honora-
blement connu et estimé pour ses belles qualités , le
félicitent chaleureusement pour son élection «à un
poste que sa modestie lui fit refuser de prime abord.
Ils lui souhaitent également une longue au tan t  que
fructueuse -carrière administrative.

o 

A L'ECOLE DES BEAUX-ARTS
(Inf. part.) — L'exposition des travaux d'élèves à

l'Ecole cantonale des «Beaux-Arts vient de s'ouvrir
à Sion dans le cadre de l'école professionnelle si-
tuée dans le pittoresque quartier de Tout-Vent. El-
le durera une huitaine de jours. Hier, une petite
réception a eu lieu à l'occasion de cette inaugura-
tion. Un public nombreux, les «parents des élèves, les
amis des arts, les autorités cantonales et communa-
les se pressaient dans les différentes salles.

Au cours d une «brève ipartie orafoire le directeur
de l'école, le peintre Fred Fay, salua en termes choi-
sis les invités puis M, Victor de Werra , iprésideLjj l
du Tribunal cantonal, et M. Maret, président dé .la
Ville de Sion, félicilèrenf les professeurs et les élè-
ves «pour les travaux accomplis et les réels progrès
réalisés au cours de cette dernière année par nos
futurs peintres.

o

LES FEMMES SAVANTES A MONTHEY
N'ayez crainte ! II ne s'agit point d'annoncer la

prochaine venue, dans notre bonne ville, d'un con-
grès scientifique dont les doctes filles d'Eve seraient
les protagonistes. II ne s'agit, en l'occurrence,1 que
des vraies et authentiques FEMMES SAVANTES, de
l'immortel MOLIERE, que les élèves du Pensionnat
Saint-Joseph se proposent de représenter, sur la
scène de l'Hôtel de la Gare, pour le plaisir de
leurs parents d'abord, mais aussi celui de la popula-
tion de Monthey et des environs.

C'est la première fois, si nous «ne faisons erreur,
que, depuis tantôt cinquante ans que les Soeurs de

L ' A P E R I T I F  A B A S E  D ' A R T I C H A U T S

Saint-Joseph ont ouvert leur Pensionnant de Mon-
they, leurs élèves affronteront le grand public. Aus-
si n'est-ce pas sans crainte que les jeunes actrices
voient arriver le grand jour. Qu'elles se rassurent 1
On n'attend point d'elles qu'elles concurrencent la
Comédie-Française, mais qu'elles fassent de leur
mieux. Comme elles sont jeunes, pleines de foi et
d'enthousiasme, el que, de plus, elles se sont don-
né beaucoup de peine, elles jouissent d'avance du
préjugé favorable et peuvent être assurées du suc-
ces.

La « générale », réservée aux écoles et à la jeu-
nesse, aura lieu jeudi 18 juin, à 14 heures 30. Di-
manche, 21 juin, il y aura deux représentations, en
matinée à 14 heures 30 et en soirée à 20 heures 30.

UN TRIPLE A LA CIBA
Pour la première fois dans l'histoire de la remise

de la montre en or aux ouvriers ayant accomp li une
activité de 25 ans, 3 d'entre eux ont reçu le mê-
me jour ce témoignage tant apprécié de la recon-
naissance patronale.

L'événement a été signalé comme de coutume par
l'affichage dans l'usine et l'amenée des couleurs
helvétiques sur le grand bâtiment des matières plas-
tiques.

Puis les héros du jour, en l'occurrence MM. Jean
Santschy, d'Ollon, Alphonse Granger et Jean Ber-
thoud, de Troistorrents , ont reçu le beau cadeau
dédicacé dont la remise, par la direction, a été ac-
compagnée de ses remerciements ef félicitations,
auxquels se sont associés les compagnons de travail
et les chefs directs des jubilaires. Nous adressons à
ces derniers nos vœux et compliments. (F. de M.).

CEUX QUI S'APPROPRIENT LE BIEN
D'AUTRUI

Lundi dernier 8 juin, vers 19 heures, un agricul-
teur de la région de Monthey a perdu sa paye
de lait entre la laiterie et la Ciba. II esf revenu
immédiatement sur ses «pas, mais en vain.

Les personnes qui pourraient donner des indica-
tions à ce sujet, ou qui auraient vu quelqu'un ra-
masser une enveloppe jaune, sont priées de s'adres-
ser à la police. (F. de M.).

o 

MONTEE A L'ALPAGE A SAXON
Mardi 9 écoulé a eu lieu à « La «Basse » la tra-

ditionnelle Paya. L'attribution du titre de reine de
l'al page a été particulièrement difficile cette année
en, raison de la qualité des têtes de ihétail. Dans la
«matinée la vache de M. F. Fort allait remporter la
palme. Mais le lendemain celle de M. Cyrille Per-
rier ne laissait aucun espoir «à toutes les l>êtes et
méritait hautement  le titre de Reine. Et même une
autre vache de M. Perrier remporta i t  également la
2e place ! M. Perrier, déj'à vainqueur l'an passé, a
donc droit «à toutes les félicitations pour ses deux
¦reines de Saxon.

O 

Sierre
CONGRES DENTAIRE RHODANIEN

FRANCO-SUISSE
Les 27 et 28 «juin de nombreux médecins-d?ntiste s

du bassin du Rhône se réuniro«n t à Sierre et pa «rti-
ciperont au Vile Congrès dentaire rh odanien.

(Ces congrès, dûs à l'initiative du professeur Quin-
téro, «de Lyon , ont toujours obtenu jusqu 'ici un
grand succès et ont eu lieu alternativement à Lyon ,
Marseille et Genève:

La Société valaisanne d'odontologie , qui s'est char-
gée de l'organisation de ce Vile Congrès «à Sierre
•n'a «rien négli gé pour «que nos hôtes gardent un ex-
cellent souvenir de leur séjour en Valais.

«Le programme scientifi que comprend une quinzni-
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La Suisse accepte la mission en Corée
Samedi, le Conseil fédéral a pris la décision d'ac-
cepter la mission en Corée. Le chef de la délégation

suisse a élé choisi en la personne du colonel
divisionnaire Ryhner.

¦ MIM ¦

ne dc conférences qui seront données à la Maison
des Jeunes par d'émineiits processeurs des facultés
de Marseille , Lyon et Genève.

Une réception par l'Etat du Valais et la ville de
Sierre , aura lieu le samedi 27 en l'in d'après-midi au
Château de Villa.  Dans la soirée , les congressistes assis-
teront , dans les salons de l'Hôtel Bellevue , à uu
spectacle de folklore avec le concours de la Chanson
du Rhône ainsi qu 'à un sketch humorist i que de Ruy
Blag, interprété «par les Compagnons des Arts.

Le dimandb e ils se retrouveront à Crans pour ap-
précier la t radi t ionnel le  raclette valaisanne.

LE JUBILE DE L'ECHO DU RAWYL

{Inf. «part.) — L'Echo du Rawyl, la vaillante fanfa-

re d'Ayent, vient de fêter les cinquante ans de sa
fondation. Ceux qui connaissent les difficultés aux-

quelles se heurtent nos fanfares dans «les villages
reculés de nos montagnes accoururent «nombreux à

Ayent pour encourager comme il le méritait l'E-

cho du Rawyl. La manifestation s'est déroulée par
un femps agréable dans un site enchanteur. Les so-
ciétés amies avaient tenu à se produire à celte oc-
casion. Comme de bien entendu on servi t la raclette
ef on applaudit le président de la Commune, Me

Travellefti , avocat et député, qui prononça une vi-
brante allocution de circonstance. (Nous reviendrons
demain sur cette charmante manifestation. Z- Réd.)

Dans l'impossibilité de répondre personnellement
à tous ceux qui leur ont témoigné de la sympathie
dans leur cruelle épreuve,

Madame Veuve Denis COQUOZ
son fils César

. • ¦ et
Madame Veuve Cyrille SAUDAN

adressent leurs remerciements émus et sincères, toul
particulièrement à la Direction des Services indus-
triels de la Ville de Lausanne,, à la Direction des
Usines électriques EOS du Valais, à la Direction ef
au Personnel des usines électriques de «Lavey et de
Martigny-Bourg, à la Société de Secours mutuels
d'Evionnaz, aux délégués de la VPOD el des syndi-
cats chrétiens, à la Classe 1919, à la Délégalion
de la Cp. cycliste 111/2, au Comité des orgues de la
paroisse d'Evionnaz, ainsi qu'à foutes les personnes
qui, par leur présence, leurs envois de fleurs, leurs
messages, ont pris part à leu/ grand chagrin, ef les
prient de trouver ici l'expression de leur vive re-
connaissance.

Profondément touchée par les nombreux témoi-
gnages de sympathie reçus lors de sa cruelle
épreuve, la famille de Monsieur Gustave PREMAND,
à Troistorrents, remercie frès sincèrement les per-
sonnes pour leurs prières, leurs envois de fleurs,
leurs messages ef les prie de trouver ici l'expression
de sa vive gratitude. Un merci spécial aux contempo-
rains de 1909.

La famille de Madame Joséphine BEYTRISON-PIT-
TELOUD exprime ses sincères remerciements à fou-
tes les personnes qui ont pris part à son grand deuil
et lui ont témoigné leur sympathie par leur présen-
ce, leurs envois de fleurs et leurs messages et les
prie de trouver ici l'expression de sa vive reconnais-
sance.

Imprimerie Rhodanique — St-Maurice

J. WOEFFRAY & Fils
Rue de la Porte Neuve S I O N

Cercueils — Couronnes — Transports
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Mgr Adam au Grand-Saint-Bernard
(Inf. spéc.) — Hier lundi, la Maison prévôtale fê-

fail son patron sain» Bernard de Menthon. A cette

occasion, l'Hospice reçut la visite de Son Excellen-

ce Mgr Adam, évêque de Sion, toujours très atta-

ché à sa Maison.
Son Excellence Mgr Lovey célébra la Messe ponti-

ficale et, _ à l'occasion du sermon, prononça une

émouvante allocution.
La plupart des chanoines de cette Congrégation se

trouvaient là ainsi que de nombreux amis. MM. les

Révérends curés de St-Rémy, St-Oyen, d'Efroubles,

de Bourg-St-Pierre, 'étaient du nombre, ainsi que

M. le Rd abbé Siggen, prieur de Kippel. M. Pic-

cot, directeur de l'Ecole d'agriculture d'Aoste, les
professeurs et une quinzaine d'élèves de cette Eco-
le profitèrent également de cette commémoration

pour monter à l'Hospice du Grand-St-Bernard.

MONSEIGNEUR ADAM SE REND
A L'ENSEVELISSEMENT

DU REVEREND CHANOINE
BREAN

Les nombreux amis du Rd Joseph Bréan, Chanoi-
ne de la Collégiale de St-Ours à Aoste, apprirent
avec consternation le décès subit de ce dernier sur-
venu dimanche à la suite d'une crise cardiaque. M,
le chanoine Bréan, rédacteur du « Pays d'Aoste »,
fervent autonomiste valdofain, résistant pendant la
guerre, puis réfugié en Suisse, était extrêmement
connu dans le monde des Lettres. C'est une grande
perte pour la Vallée d'Aoste.

Son Excellence Mgr Adam sera au nombre de
tous ceux qui, ce matin, accompagneront à sa derniè-
re demeure ce très grand homme de Dieu, (al.)

St-Maurice
TOUJOURS DES ACCIDENTS

AU PASSAGE SOUS VOIE
DU MAUVOISIN

Inf part. — M. D. Darbellay, domicilié à «Fully,
accompagné tle son épouse , se dirigeait an volant
de sa jeep sur Marti gny, venant <le StJMaurice.

An trop «fameux passage sous-voie «du Mauvoisin ,
il se trouva subitement en présence d'une voiture
portant  plaques genevoises qui venait en sens inver-
se et avec laquelle il entra en collision.

Sous l'effet du choc violent des véhicules , Mme
«Darbellay fu t  projetée hors de la jeep et tomba sur
la chaussée.

.Relevée avec une fracture au bras et des contu-
sions, ellle reçut les premiers soins de M. le Dr
Broccard de Marti gny qui la transporta à l'Hôpital
de Marti gny.

«.Les autres passagers de la je ep, de même que les
occupants de la voiture genevoise n'ont pas été bles-
sés, mais les véhicules subirent subirent d'importants
dé gâts. Ils ont dû être remorqués par le «soins du
garage Casanova.

UNE VOITURE FAIT UNE TERRIBLE
EMBARDEE

— Inf. part. — «M. G. Amiguet, domicilie a St-

Triphon, se dirigeait, de nuit, au volant de sa voi-

ture, sur Vionnaz, venant de Collombey.
Pau avant le village de Muraz, dans un virage,

pour une cause que l'enquête établira, sa voiture
fit une terrible embardée d'une centaine de mètres
à travers champ, après avoir quitté la route can-
tonale ef traversé un chemin vicinal. Elle finit 5a
course folle les roues vers le ciel.

Par une chance extraordinaire, le «chauffeur ef
deux autres occupants se firent indemnes de cet ac-
cident. Mais on imagine un «peu quelle a dû être
leur émotion.

Quant à la machine, elle a subi de gros dégâfs.

LA MUSIQUE ADOUCIT « PARFOIS »
LES MOEURS

Les musiciens sont susceptibles , c'est bien connu.
Pour un rien , ils montent sur leur cheval de batail-
le et se lancent des arguments à la tête avec une
maestria à tomte épreuve.

III y eu a qui sont « pour les fanfares », et d'au-
tres «qui sont « pou r les harmonies ». Il y en a qui
sont « pour les classiques » et d'autres qui sont
« pour les modernes ».

En général , tout le mond e reste sur ses positions
et ces discussions dégénèrent souvent en « dialo-
gue de sourd s ».

Ce qui est tout de même un comble pour des
musiciens !

Dimanche prochain , «à Sierre, les quatre harmo-
nies municipales du Valais vont accorder leurs vio-
lons. Ce qui est d'autant  plus facile qu 'il n'y a pas
de violons ! Et les quatre harmonies, dans un ac-
cord émouvant , donneront uu concert où elles prou-
veront que les dissonances musicales sont un moyen
de «plus pour mieux s'entendre.

Trois cents musiciens du canton fraterniseront à
Sierre en écoutant  de la musi que allemand e de Wag-
ner, de la musi que française de Messager, de la
musi que i tal ienne de Ponchielli , de la musi que russe
de Moussorgsky. Ce sera, pour une fois, et au sens
propre , le concert des Nations !

Nous sommes «persuadés que tous les mélomanes du
Valais se «donner ont rendez-vous au grand concert
des quatre harmonies musicales du canton qui setiendra, dimanche prochain 21 juin, à 14 h. 30, àoierre.

I I l'\# Premier apéritif

M-, Ĵ | à base
de vin du Valais

Se serf sec, glacé avec un zesfe de citron
Additionné de siphon ou d'eau minérale,
délicieuse boisson rafraîchissante.

35 ans de succès « DIVA » S. A., Sion

TahhMÀè ÂN
Le désarroi français

Soucis el appréhensions
du président désigné

PARIS, 15 juin. (AFP). — C'est à une sorte de
répétition de l'investiture que procède aujourd'hui
M. André Marie, qui tente de dénouer la crise fran-
çaise après les échecs de MM. Paul Reynaud, Pierre
Mendès-France et Georges Bidault.

Après ces trois accidertts, le nouveau1 candidat ne
veut pas aller lui-même à l'épreuve de l'investiture
sans l'accord préalable d'une majorité de son pro-
gramme.

Aussi, lundi matin, a-t-il commencé à exposer son
programme à ses amis radicaux, et ceux-ci l'ayant
approuvé, il le présentera mardi matin à une réu-
nfon de toutes: les «délégations des groupes parle-
mentaires.

Devant ce Parlement miniature, M. André Marie
fera en somme la répétition de son investiture.

Si l'épreuve est concluante, l'investiture devien-
drait ainsi une formalité. M. André Marie a cepen-
dant fait savoir qu'il donnera sa réponse définitive
au Président de la République, «mardi à 15 heures.

Ce qui pourrait faire des difficultés, c'est la ques-
tion des nouvelles avances de la Banque de Fran-
ce et des impôts nouveaux.

M. André Marie annoncera qu'il demandera une
nouvelle avance de 120 milliards à la Banque de
France, mais que celle-ci réclamera en garantie des
mesures d'assainissement financier. Des économies
et des réformes de structure ne produiraient des
effets qu'à longue échéance. Dans l'immédiat , il
faut donc établir les impôts nouveaux.

Or, fout au moins jusqu'à une période récente,
diverses personnalités et notamment M. Antoine Pi-
nay, estimaient qu'une élévation de la fiscalité n'é-
tait pas une solution. Car le système fiscal, à leur
avis, est tendu à tel point que des impôts indirects
risquent de se répercuter immédiatement sur les
prix, et des impôts directs, de susciter un relève-
ment général des salaires.

Pour l'Indochine, M. André Marie reprend la for-
mule de M. Georges «Bidault dans sa déclaration.
II n'est pas question de rechercher une paix à tout
prix qui pourrait ressembler è une cap itula-
tion, «mais de défendre et de consolider l'indépen-
ce des Etats associés. On pourra saisir cependant
l'occasion de l'armistice en Corée pour tenter des
négociations sur un plan international. «M. André Ma-
rie demanderait d'ailleurs à M. Georges Bidault •—.
s'il fait son Cabinet — de conserver le portefeuille
des Affaires étrangères et d'assurer la continuité de
la politique extérieure de la France.

VERS UNE PANIQUE FINANCIERE ?

Le président Auriol
songe-t-il à démissionner ?

PARIS, 15 juin. (AFP). — Tandis que « Franc-Ti-
reur », journal socialisant, écrivait lundi matin que,
dans cette cinquième semaine de crise, « toul fai-
sait prévoir que les choses allaient se gâter », qu'il
fallait « peu de chose » pour déclencher une pani-
que financière avec toutes les conséquences que
cela entraînerait et qu'enfin « le Président Auriol a
été jusqu'à parler de démission », le chroniqueur
de politique intérieure du journal « Le Monde »
écrit de son côté lundi soir :

« Mais qu'adviendrait-il si, pour la quatrième fois,
l'Assemblée refusait son investiture I

M. Vincent Auriol, a-t-on dit, lancerait un message
au pays. Sans doute y annoncerait-il sa démission.
Le chef de l'Etat a déjà écrit à M. Herriot qu'il ne
serait pas de nouveau candidat en décembre pro-
chain à la 'présidence de la République. En permet-
tant par sa démission d'élire dès maintenant un nou-
veau chef de l'Etat, M. Vincent Auriol lèverait une
hypothèse qui pèse depuis longtemps sur la vie po-
litique française ef singulièrement sur l'évolution de
la crise actuelle. Mais, redevenu libre citoyen, M.
Vincent Auriol pourrait alors être appelé à constituer
un gouvernement de salut public et d'union natio-
nale. II y serait convié par M. Edouard Herriot qui,
d'après la Constitution en vigueur, assure l'intérim
de la présidence de la République si le chef de l'E-
tat donne sa démission. C'est en tout cas une hy-
pothèse qui ne peut pas être écartée ».

o 

LES RUSSES REMETTENT
QUATRE AUTRICHIENS EN LIBERT E

VIENNE, 15 juin. (AFP.) — Les autorités soviéti-
ques en Autriche ont remis, lundi , en liberté quatre
Autrichiens , âgés de 24, 47, 61 et 68 ans, qui avaient
été condamnés par un tribunal militaire soviéti que à
diverses peines de prison.

C'est la première fois que des Autrichiens, con -
damnés par des tribunaux soviétiques, bénéficient
de l'amnistie proclamée le 27 mars 1953 par le
gouvernement de l'URSS. Ces quatre personnes se
trouvaient incarcérées dans une prison de zone so-
viétique en Autriche.

Jusqu'à présent , aucun Autrichien déporté en U.
K. S. S. n'a encore été remis en liberté.

La Commission « neutre »
pour le rapatriement des prisonniers

de guerre
TOUS ONT ACCEPTE

WASHINGTON, 14 juin.  (A g.) — On annonce
officiellement aujourd'hui au Département  d'Etat
que les cinq pays qui ont été appelés à faire par-
lie de la commission dite « des neutres » pour le
rapatriement des prisonniers de guerre en Corée, au
cas ou la signature d'un armistice interviendrait ,
ont maintenant tous accepté.

La Pologne et la Tchécoslovaquie, les deux pays
qui n'avaient pas encore donné leur réponse, l'ont
communi quée à la fin de la semaine au Département
d'Etat. La Suèd e, la Suisse et l'Inde avaient accepté
antérieurement de «faire partie de cette commission.

Le gouvernement des Etats-U n is, représentant le
commandement des Nations Unies en Corée, avait
été chargé des invitations.

La mission des Suisses
qui se rendront en Corée

BERNE, 15 juin. (Cps.) — Deux communiqués du
Palais fédéral nous ont appris que le Conseil fédé-
ral' avait , d'une part , accepté l ' invitation des par-
ties belligérantes de «e «faire représenter dans les
commissions de «Corée et , d'autre part , invité déj à
les militaires suisses intéressés à s'incorporer dans
la commission neutre de rapatriement.

'Quel ques précisions «à ce sujet :
En ce qui concerne la commission charg ée de sur-

veiller l'exécution des conditions d'armistice par les
parties belligérantes , elle servira d'interm édiaire en-
tre les Nations Unies et les communistes. Le contin-
gent suisse «faisant partie de cette commission com-
prendra 80 personnes dont 20 s'embarqueront pour
la Corée dès la signature de l'accord d'armistice. Les
60 autres hommes partiront à une date «ultérieure.
Le contingent est p lacé sous la direction militaire
du colonel divisionnaire Rh yner qui , pour les ques-
tions politi ques, aura comme collaborateur un ex-
pert «du Département politique «fédéral qui n'a pas
encore été désigné. Les frais de transport , le lo-
gement et la subsistance des contingents de sur-
veillance seront supportés par les p a«rties belli géran-
tes, le Département militaire fédéral ne prenant à
sa charge que la solde personnelle des partici pants
suisses.

La seconde commission a pour «but d'assurer la
garde de» prisonniers de guerre qui n'ont pas fa i t
usage de leur droit au rapatriement , c'est-à -dire des
prisonniers nord-coréens et chinois qui se disent non
communistes et refusent pour des raisons politiques
de rentre r dans leurs foyers. «Le contingent suisse
appelé à faire partie de cette commission compren-
dra 50 hommes qui devront encore être recrutés. Le
départ pour la Corée n'est pas encore fixé. Les deux
contingents seront munis d'armes au petit calibre ;
il n'est en tous cas pas question de les armer de
mousquetons et de mitrailleuses.

o——
UN SOUS-MARIN TRAVERSE

L'OCEAN EN PLONGEE
LONDRES, 15 juin. (AFP.) — Pour la «première

fois, «un sous-marin anglais a traversé l'Océan en
p long ée. Le sous-marin « Wadrow » a fait  surface
avant l'aube, ce matin , en bordure sud-ouest de la
Manch e anglaise, après une traversée entièrement
sous-marine de l'Atlanti que. Parti des «Bermudes, le
sous-marin a donc franch i 2500 milles marins sans
faire surface en utilisant l'appareil « Snort » . Le
« Wadrow », commandé par le l ieutenant-comman-
der W. D. S. Scott avait pris part à des manœuvres
avec la marine canadienne.

APRES LES ELECTIONS ITALIENNES
RO'ME, 15 juin. (Ansa). — La Cour de cassation

communi que : L'Office national central pour l'élec-
tion des «députés de la Cour de cassation , après exa-
men des résultats des élections communi que les chif-
fres suivants :

Liste des partis alliés : total des suffrages
13,488,813 ; partis sans apparentement (communis-
tes, socialistes , etc.), 13,598,788.

L'Office central constate ensuite que ni les grou-
pes de la coalition gouvernemental e, ni les partis
sans apparentement n'ont obtenu la moitié p lus unc
des voix valables. La répartit ion définitive des siè-
ges commencera ces prochains jours.

o 

LEGER FLECHISSEMENT DANS L'AFFLUX
DES FUGITIFS

DE L'ALLEMAGNE ORIENTALE
BER.LIN, 15 juin.  (DPA.) — L'afflux des réfu-

giés à BerlinJOuest a diminué. On a enregistré tou-
tefois dimanche 2100 «fu gitifs en dép it des change-
ments intervenus dans la zone soviéti que. Ce chiffre
est inférieur de mille à celui qui a été enregistré
au début de la semaine précédente et «qui n 'était
pas un record. Pour la première quinzaine de j uin ,
on ' a dénombré 26,000 réfugiés venant de la zone
russe ou de Berlin-Est. Il y avait encore lundi des
paysans avec leurs familles parmi eux. Au cours des

semaines précédentes , la proportion des agriculteurs
était de 20 à 25 pour cent.

Les réfug iés ont fa i t  savoir lundi que les autorités
de la zon e orientale faisaient annoncer dans IM

gares par haut-parleurs que les « fug itifs «républi.
cains » devaient lire consciencieusement les réeeu.
tes décisions du Conseil des ministres de la Répu-
bliqu e démocrati que et regagner leur patrie.

QUATRE EVADES REPRIS
NEUCHATEL, 15 juin .  (A g.) — La police eantona-

le neuchâteloise a arrêté dans la nui t  de dimanche
à lundi quatre individ us  qui erra ient  «dans la cam-
pagne. A près vérif ication ,  ils ont été identifiés com-
me étant quatre évadés de la maison d'éducation
dc la montagne de Diesse. Ils ont été ramenés lundi
à rétablissement d'où ils s'é taient  enfuis.

MOTO CONTRE AUTO
Un mort

KUSSNACHT (Schwytz ) ,  15 juin.  (A g.) — M.
Aloïs Radier , 20 ans, apprent i  boucher , domicilié
à Merlischaehcn, qui circulait à motocyclette sur la
route Lucernc-Kussnacht , est venu se jeter contre
une automobile et a été tué sur le coup. Son compa-
gnon , assis sur le siège arrière , a été relevé avec
une f rac ture  du crâne.

o 

La situation de l'Eglise en zone
soviétique

CHANGEMENT D'ORIENTATION
DE LA POLITIQUE

BERLIN , 15 «juin. (AFP.) — Conformément à l'ac-
cord intervenu entre l'E glise et l 'Etat , le gouverne-
ment Grotcwohl a versé à l'Eglise évang éli que «qua-
tre mill ions dc marks de subventions en retard de-
puis quatre mois , annonce le service de presse de
l'Eglise évang éli que. Ces subventions avaient été
bloquées au cours de la lu t te  religieuse.

Dans les milieux ecclésiasti ques comp étents , décla-
re le service de piresse, on met en parallèle l'esprit
de conciliation qui s'exprime dans «cette décision et
le changement d'orientation de la poli t i que sovié-
ti que. On rappelle toute fois que les paroiss es chré-
tiennes de la zone soviéti que ont joué un rôle con-
sidérable dans ce revirement. Les fidèles nc se sont
laissé détourner de leur  a t tachement  à l'Eglise ct de
leur activité reli gieuse par aucune promesse et au-
cune menace.

Les ecclésiasti ques , ajoute la déclarat ion , n'ont
pas faibli  non plus dans leur ferme confiance daus
la «direction lé git ime dc l'Eglise , à la tête de la-
quelle se trouve le Dr Otto Dibelius , évêque de
Berlin et du Brandebourg:

L'affaire Rosenberg
Le sursis est refusé

WASHINGTON, 15 juin. (Reuter). — «La Cour su-
prême des Etats-Unis a refusé lundi de surseoir à
l'exécution du couple Rosenberg. Seul un décret du
président Eisenhower pourrai! encore sauver ces
époux de la chaise électrique dans la prison new-
yorkaise de Sing-Sing. L'exécution doit avoir lieu
jeudi. La Cour suprême s'est opposée d'autre part
pour la quatrième (ois à reprendre la procédure
contre eux.

Leur défenseur, Me Emmanuel Bloch, avait pro-
posé de renvoyer l'exécution jusqu'au règlement de
son recours. II avait avancé qu'il possédai! de nou-
velles preuves montrant que les Rosenberg avaienl
été victimes de faux témoignages lors du juge-
ment.

Après avoir pris connaissance de la décision de
la «Cour suprême, Me John Finerly, un autre avocat
du couple Rosenberg, a dil qu'il «voulait proposer
un décret d'habeas corpus qui permettrait aux incul-
pés d'être entendus à nouveau. Le juge suprême
Vinson a déclaré à Me Finerty que sa requête sera
prise immédiatement en considération.

Dernières manœuvres
WASHINGTON, 15 juin. (AFP). — La décision de

la Cour suprême refusant d'accorder un sursis d'e-
xécution aux époux Rosenberg a été prise par 5
voix conlre 4. Me Bloch, avocat des époux Rosen-
berg, a annoncé après la décision de la Cour suprême
qu'il ne présenterait la demande de grâce auprès du
président Eisenhower que lorsque la Cour suprême
aurait également rejeté la pétition invoquant l'ha-
beas corpus.

Me Bloch a ajouté : « Etant donné que le président
Eisenhower el avant lui le président Truman ont
été laissés d'une façon scandaleuse dans l'ignorance
de questions importantes intéressant le droit de
grâce du pouvoir exécutif, j'ai l'intention de pré-
senter directement à la Maison-Blanche une copie de
la demande de grâce officielle qui sera adressée au
président par le canal du Département de la Justice. »

o 

Au Kenya
LA LUTTE CONTRE LES TERRORISTES

MAU-MAU
NAIROBI, 15 juin. (Reuter) .  — Le gouvernement

•du Kenya communi que que 125 terroristes ont été
tués la semaine dernière après que les troupes bri-
tanni ques et ind i gènes et deux mille hommes de la
milice kikouyou curent déclenché une grande offen-
sive contre les terroristes réfug iés «dans les forets dc
montagnes d'Aberdarc. Un membre des troupes de
sécurité et 5 kikouyous ont  perd u la vie dans ces
op ération s qui ont a t t e in t  main tenant  leur phase fi-
nale.




